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Révision

Permettez-moi tout d'abord d'exprimer mon regret de ne pas pouvoir participer à cette
manifestation importante pour l'économie mondiale ni m'adresser à vous en personne.  Les
turbulences politiques et économiques que connaît le monde suite aux événements du 11 septembre et
à leurs répercussions donnent à cette réunion une importance encore plus grande.  En conséquence, au
nom du gouvernement de la République de Macédoine et en mon nom propre je souhaite exprimer ma
gratitude aux représentants du Qatar et en particulier à la ville de Doha pour l'organisation de la
quatrième Conférence ministérielle de l'Organisation mondiale du commerce.  Par son rôle
d'organisateur d'une réunion aussi importante en la période actuelle, le Qatar affirme sa position de
partenaire stable et sûr à l'intérieur de la communauté internationale.

Je pense que nous reconnaissons tous la nécessité de tenir ce type de conférence où l'on
examine toutes les positions concernant des domaines qui intéressent directement les pays Membres
de l'OMC.  Néanmoins, il n'est pas réaliste de compter parvenir facilement à un consensus étant donné
que les pays Membres ont des intérêts différents dus aux différences objectives de leur niveau de
développement économique et social.  Pour faire face à de telles différences, il faudrait tout d'abord
convenir que les questions qui seront examinées au cours du cycle seront structurées de façon à
témoigner de la volonté de comprendre les besoins des autres.  Une telle approche reflétant les intérêts
de tous les participants simplifierait la question controversée de savoir s'il y aura OUI OU NON UN
NOUVEAU CYCLE;  cette question deviendrait une conclusion, à savoir que TOUT RÉUSSIT
LORSQU'ON EST TOUS D'ACCORD.  Il n'y a pas d'autre choix que de trouver un langage commun
et une vision commune pour aborder toutes les questions problématiques.  L'expérience de la dernière
Conférence ministérielle il y a deux ans le confirme.

Ces dix dernières années, la République de Macédoine a été exposée à des influences
politiques et économiques très néfastes par suite d'une série de conflits militaires qui ont touché la
majeure partie de ses marchés traditionnels.  Les blocus et embargos qui ont été imposés ont ajouté au
poids des mesures nécessaires pour s'adapter aux tendances économiques modernes.

Malgré cette situation extrêmement défavorable, la République de Macédoine n'a pas hésité à
maintenir ses objectifs.  L'objectif essentiel était et reste la mise en place d'un système commercial
ouvert, équitable et transparent permettant de créer un environnement économique mondial qui
garantisse un développement économique et social durable.

L'adaptation de l'arsenal législatif intérieur a permis de moderniser et développer les relations
commerciales.  La majorité des accords de libre-échange, l'Accord de stabilisation et d'association
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avec l'Union européenne et les efforts du gouvernement visant à intégrer la République de Macédoine
dans l'OMC, à titre d'objectif prioritaire, réfutent toutes allégations contraires.

Nous reconnaissons tous que la réalisation d'un objectif comme l'accession à l'OMC n'est pas
une tâche aisée.  C'est pourquoi, en cette période critique, mon pays a plus que jamais besoin d'un
soutien international.  Jusqu'ici, la compréhension manifestée par tous les pays Membres de cette
Organisation concernant les difficultés que rencontre la République de Macédoine pour devenir
Membre de plein droit de l'OMC a fortement favorisé la poursuite et la réalisation de ce processus.  Je
pense que dès la cinquième Conférence ministérielle la République de Macédoine sera en mesure de
contribuer pleinement, en qualité de partenaire actif, à la réalisation des objectifs de l'OMC.

Je voudrais pour terminer remercier le Directeur général, M. Mike Moore, le Président du


